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Chers amis de la Confrérie St Hubert du 
Grand-Val, 
 

Premier avril oblige, la rédaction se lâche 
un peu dans l'humour. C'est peut-être tout 
ce sérieux que nous mettons à 
l'accomplissement de notre activité de 
chasseur qui nous pousse à mettre la 
touche humoristique dans notre vie. Il est 
bien connu que les récits de chasseurs 
sont parfois de pures inventions ou 
imprégnées d'exagérations. Mais nous ne 
sommes pas les seuls dans cette 
discipline. Une chose est sûre, nous 
aimons bien rigoler ... et même souvent 
sur nous-mêmes. À vous, chers lecteurs, 
de faire la part des choses et de déceler 
l'erreur dans la vérité ... ou la vérité dans 
l'erreur. C'est d'ailleurs dans tout cela que 
l'on trouve le charme des histoires de 
chasseurs. 

Votre Président 
René Kaenzig 

 

 
Premières vidéos en ligne 
par René Kaenzig 
 

La mise en ligne depuis quelques années 
d'images prises avec des pièges 
photographiques (voir sur notre site dans 
la rubrique: tout en discrétion) suscite 
toujours des réactions d'enthousiasme. 
Ces messages viennent surtout de 
personnes qui n'ont pas le loisir ou n'ont 
pas les capacités physiques à s'aventurer 
dans la nature. Je pense encore toujours à 
cette Dame handicapée, bloquée au lit, qui 
m'avait remercié pour cette promenade 
virtuellement hors de chez elle.  
 

Motivé par de tels messages, c'est à la 
vidéo que je m'y suis mis. Les premiers 
résultats sont disponibles sur notre site 
internet. Certes, il y a bien entendu encore 
une grande marge de manœuvre pour en 
perfectionner le résultat. Mais je ne voulais 

pas priver notre public de ces magnifiques 
premières images de chamois prises en 
toute discrétion, mais tout en mouvement. 
 

© Video/01.03.10, René Kaenzig, Raimeux de Crémines 
 

 
© Video/05.03.10, René Kaenzig, Raimeux de Crémines 
 
Les premiers essais en infrarouge sont un 
peu plus périlleux et même aléatoires. 
L'œil nécessite un peu d'habitude et 
d'adaptation. Le spectacle est tout autant 
passionnant. 
 

 
© Video IR/20.03.10, René Kaenzig, Raimeux de Crémines 
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C'est du vécu ! 
 

La chasse au Dahu 
par René Kaenzig 
 

Suite à un entretien très intéressant que 
j'ai eu avec un chasseur des Bouches-du-
Rhône (F), j'ai rédigé les quelques lignes 
qui suivent sur un sujet des plus sérieux. 
Ses longues observations et multiples 
études sur le Dahu de Camargue, aussi 
parfois orthographié Dahut, m'ont 
littéralement bluffées. Je ne pouvais pas 
laisser la qualité et le détail de ses propres 
théories sans engager mes recherches 
personnelles sur le terrain. Sachant que 
nous avons notre propre race de Dahu, 
également connu dans la région 
jurassienne sous le nom de Dairi, la 
Confrérie St Hubert du Grand-Val ne 
pouvait pas laisser les toutes dernières 
découvertes scientifiques sous silence.  
 

 
Très vieille planche d'un Dahu Lévogyre dessinée par un 
scientifique dans les années 1860 
 

Avant de passer au sujet de sa chasse, il 
est important de donner aux novices 
quelques indications quant à l'aspect et les 
caractéristiques de cet animal montagnard 
et très discret: 
Le Dahu est un animal qui ressemble 
fortement au bouquetin avec un poil brun-
gris et une paire de cornes similaires (pour 
un même âge, celles-ci sont moins 
développées que chez le bouquetin 
adulte). La principale caractéristique est 
qu'il a deux pattes d'un même côté plus 
courtes que celles de l'autre. Cette 
"déformation" donne à l'animal un 
avantage certain pour circuler à flanc de 
montagne. Le côté où les pattes sont les 
plus courtes détermine le sens dans lequel 
le Dahu se déplace dans la montagne. 

 

 
Un spécimen de Dahu Dextrogyre 
 

Il existe deux sous-espèces: le Dahu 
Dextrogyre qui tourne autour d'une 
montagne dans le sens des aiguilles d'une 
montre (donc les pattes du côté droit sont 
plus courtes que celles du côté gauche) et 
le Dahu Lévogyre qui tourne dans le sens 
inverse des aiguilles de la montre (pattes 
du côté gauche plus courtes que celles du 
côté droit). 
 

Quelques adaptations génétiques des 
derniers millénaires ont données 
naissances à d'autres sous sous-espèces. 
Comme par exemple l'espèce découverte 
en 1807, le Dahu Montanus Anterius 
(également connu sous la dénomination 
Dahu Ascentus Frontalis) qui possède les 
pattes avant plus courtes que les pattes 
postérieures. En 1822, c'est le proche 
cousin avec les pattes arrière plus courte 
que celle de devant qui a été découvert: le 
Dahu Montanus Posterius (connu 
également sous la dénomination Dahu 
Descentus Frontalis).  
 

La raison de ces différentes dénomi-
nations est que les experts n'ont pas 
encore trouvé un dénominateur commun 
dans le classement des ordres, famille, 
sous-familles, etc... pour en fixer un 
classement sans faille dans l'origine des 
espèces animales.  
 

Revenons aux dernières découvertes du 
Dahu de Camargue. J'ai donc fais sur 
place mes propres recherches aux 
alentours des Saintes-Maries de la Mer 
pour tenter d'y découvrir le descendant 
des Dahu Fluvialis Levomareas et Dahu 
Fluvialis Dextromareas. Pour explication, 
ces espèces sont des Dahus qui se sont 
mis à descendre des montagnes 
valaisannes et de Haute-Savoie en suivant 
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les berges du Rhône en direction de la 
mer. 
 

L'espèce avec les pattes gauches plus 
courtes, donc Lévogyre, a suivi la berge 
gauche. L'espèce avec pattes droites 
courtes, donc Dextrogyre, est descendue 
en direction de la Mer Méditerranée par la 
rive droite du Rhône. 
 

 
© René Kaenzig / Saintes-Maries de la Mer 
 

Le climat n'étant pas adapté à certains 
individus, au cours des années, quelques-
uns sont remontés. Cette espèce se 
dénomme donc Dahu Fluvialis Dextro-
surcia pour indiquer qu'il est remonté le 
Rhône en direction de sa source par la 
rive droite. La taxonomie de la deuxième 
sous-espèce devient donc le Dahu 
Fluvialis Levosurcia. Mais c'est le Dahu de 
Camargue qui m'intéressait précisément 
puisque qu'il est de la dernière sous-
espèce répertoriée. 
 

 
© René Kaenzig / Roubine de Camargue 
 

Au lendemain d'une soirée bien arrosée 
d'anisette locale, je me suis souvenu de 
l'avoir vu ... il existait vraiment. Pour en 
avoir le cœur net, je me suis rendu au 
même endroit de la virée/verrée nocturne: 
aux abords de la Digue à la Mer. Et c'est 
au bord d'une roubine que j'ai retrouvé les 

empreintes du Dahu de Camargue. J'en 
suis particulièrement fier: c'est en primeur 
que je publie une photographie exclusive 
de ses traces. En regardant en détails la 
prise de vue, vous comprendrez aisément 
que c'est vraiment exclusif. Le Dahu 
Fluvialis Dextromareas ayant sa patte 
gauche constamment dans l'eau (la droite 
au sec sur la berge), celle-ci s'est adaptée 
à son environnement tout au long des 
millénaires. On observe même que les 
pattes gauches sont devenues palmées.  
Ainsi est né le Dahu Camargus 
Dextropalmus. Je n'ai malheureusement 
pas encore déniché la version du Dahu 
Camargus Lévopalmus. Je ne serai pas 
tranquille jusqu'au jour de ma prochaine 
découverte. Un petit pichet de Gris des 
Sables va sûrement m'en donner le 
courage. Prenons-le ... le pichet! 
 

 
© René Kaenzig / Empreintes du Dahu de Camargue  
 

Je n'ai pas encore fini avec le Dahu. 
Sachez que toutes les espèces et sous-
espèces de cet animal sont strictement 
protégées. Une zone bien délimitée en 
Haute-Savoie est classée zone de 
protection du Dahu, où même la prise de 
photographie y est interdite.  
 

La chasse est néanmoins autorisée sous 
certaines conditions très strictes. Une 
demande peut être faite uniquement un 29 
février auprès des hautes instances 
cynégétiques nationales. Il faut être le 
premier devant les bureaux. Un seul 
permis est délivré par saison de chasse, et 
celle-ci est vraiment très courte. Avec ce 
permis spécial il sera possible de se 
mettre à la quête du Dahu dans la nuit du 
31 mars au 1er avril uniquement. Il faudra 
se rendre à l'affût avant le coucher du 
soleil. L'élu sera armé d'un grand sac en 
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jute ainsi que d'une lampe de poche. La 
manœuvre est très facile. Il suffit d'arriver 
par l'arrière et de se mettre en silence en 
aval de l'animal et un peu en retrait. 
Quelques signes de la lampe de poche 
suffiront pour le faire tourner sur lui-même. 
Étant donné qu'il a les pattes plus courtes 
d'un côté que de l'autre, celui-ci va donc 
chuter. C'est à ce moment qu'il faudra 
ouvrir très rapidement le sac de jute pour 
qu'il tombe dedans. Et le tour est joué. 
Bonne chance! Bonne chasse! 
 

Pour terminer, je fais un petit coucou aux 
"anciens" d'Ulrichen, les camarades de la 
Confrérie des Dahus, qui m'ont laissé des 
traces indélébiles suite à la magnifique 
cérémonie d'intronisation. 
 
 
 
C'est du vécu ! 
 

Bellechasse porte mal son nom 
par René Kaenzig 
 

Un matin du mois de mars dernier, en 
déplacement avec ma voiture entre Anet 
(BE) et Sugiez (FR), je remarque à une 
centaine de mètres sur le côté de la route, 
au lieu dit Bellechasse, un animal se 
débattre dans une clôture. La couleur ne 
m'était pas étrangère. À la première 
occasion, j'ai fais demi-tour pour en avoir 
le cœur net. En effet, c'était un jeune 
brocard qui se démenait pour se libérer du 
piège qui le retenait.  
 

En gagnant dans la nouvelle herbe, avec 
ses bois encore en velours, celui-ci c'est 
emmêlé la tête dans une clôture à 
moutons. Heureusement, le parc était vide 
et le fil n'était pas électrifié. 
 

N'étant pas équipé pour lui rendre la 
liberté, j'ai pris mon portable. Et ne 
connaissant pas tellement le cheminement 
des limites cantonales, comme ancien 
pompier ce n'est que le nr 118 qui m'est 
venu à l'esprit.  
 

Et c'est en un temps record de 10 minutes 
que le garde-faune fribourgeois était sur 
les lieux (chapeau!). Il n'a pas été surpris 
par la situation. Il est appelé plusieurs fois 
par année pour intervenir dans des cas 
similaires. Tout en immobilisant l'animal, à 

l'aide d'une pince coupante, il l'a libéré de 
sa mauvaise posture. En un bond, le 
brocard n'a pas laissé d'adresse. 
 

 

À plus d'un titre le lieu dit de Bellechasse 
ne porte pas bien son nom. De belles 
chasses il n'en n'était rien ce jour-là. Pour 
s'envoyer en l'air de cette manière, 
l'emplacement étant un champ d'aviation 
baptisé du même nom, je m'imagine 
d'autres moyens. De plus, pour une 
remise en liberté ... en coupant les fils ... 
avec un pénitencier comme arrière plan 
portant également le même nom ... j'en 
doute fortement.  
 
 
 
Remerciée par les forestiers ... 
par René Kaenzig 
 

La Confrérie St Hubert du Grand-Val avait 
participé et animé en septembre 2009 un 
stand d'information Faune & Chasse à 
l'occasion du 30eme anniversaire de 
l'Association des forestiers du Jura ber-
nois. En remerciements à cet engage-
ment, les confrères ont été conviés à un 
souper "de bûcherons", bien arrosé qui 
c'est tenu le vendredi 19 mars 2010 dans 
une belle ambiance. Merci les amis!  
 
... et gâtée par un sculpteur 
 

La Confrérie St Hubert du Grand-Val a été 
honorée par un magnifique cadeau. Notre 
logo mis en évidence sur toutes nos 
apparitions comme par exemple sur du 
papier (entête de lettre), sur du tissu 
(badge), sur du plastique (autocollant) et 
sur support informatique (internet) a trouvé 
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un nouveau porteur. C'est sur une 
magnifique planchette de noyer que la 
représentation modelée de notre sigle a 
été confectionnée en relief avec une 
finition des meilleures factures.  
 

 

Afin de respecter les vœux du sculpteur, 
pour qu'il ne soit pas submergé de 
commandes, son nom ne sera pas 
divulgué. Mais que ce cher Monsieur en 
soit immensément félicité et remercié. 
C'est une place de choix, à la vue de tous, 
que ce beau présent sera exposé. 
 
 
Un petit instant partagé 
par René Kaenzig 
 

 

-Hé Fritz, t'as fais un nœud aux oreilles de ton 
Brisco?  
-Ouais, c'est pour ne pas oublier que j'dois 
acheter du gibier en rentrant de la chasse...  

Sur la Piste du Coiffé 
Retour du Cerf Noble dans le Jura 
par René Kaenzig 
 

Les délégués des différentes sociétés de 
chasse de la Fédération des chasseurs 
bernois (FCB) vont se retrouver en 
assemblée le dernier weekend d'avril 2010 
dans la commune de Perrefitte. C'est la 
société locale des chasseurs, notamment 
la Société des chasseurs du district de 
Moutier, qui s'occupe de son organisation. 
 

À cette occasion, une conférence publique 
libre d'entrée sera proposée:   

Le retour du cerf noble dans le Jura 
 

Dimanche 25 avril 2010 / 10:00 heures 
Perrefitte / Halle de gymnastique 

 

 
 

 
Le Dr Reinhard Schnidrig-Petrig, chef de 
la Section chasse, faune sauvage et 
biodiversité en forêt de l'Office fédéral de 
l'environnement (OFEV) exposera le sujet 
dans sa langue maternelle allemande 
sous le titre de: 
 

Auf der Fährte des Geweihten – 
Rückkehr des Rothirsches in den Jura 

 

Il répondra bien évidemment en français 
aux questions des francophones. 
 

 
  

Prochain Stamm ! 
 

Mercredi 28 avril 2010 
20:00 heures 

 


